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Publication mens uelle à l'usage dc.s jeutnes filles.

8e année, No 9-Novembre 1893 -No 79 de la fond.

%ILoN' 1 :js 23 ccatlns par' au. Les aboiniuments
ila t'ut (Iu ler ja nviur. - On ezl 1 îrié d'atirest-r toutes
les CUOIC î 'nn.la relý.auti et ulki
tr ion diti "oiLLel!. à F.-A. Ia..ux ,PLre. CUr-é,

1-tj 1 . Q. Canada. Le Cov~îne parait pas en
juilieL et aoitL.

LA PATR1LI

-La patrie, c'est la terre quii nouis al vul naître.
La patrie, c'est le peuiple dont nous faisons

pal tie.
Lai Patrie, c'est encore l'histoire dç cette terre

et (le ce peuiple.
Nous ni- I)OUVOfl5 rien chwangar à Ilhistoird, dd!

la patvie, ni is nous avons plas ou moins, dans
les !uain.s, ce quii est ndcessaire iour grandir et
le sol ('t lc peuiple.

Lat jume fille (la couvent, tout comme le
lgisIatieur, l'homme de 1pvofiEsioi et le ina1îÇeil-

vre p)eut tr'availler activement a la gloit e de la
p itrie. Incapable do grandIs travanx, elle petit.
au moins prier ; elle peut àrine Dt lieu :l
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lumière et l'énergie pour ceux qui gouvernent
l'amour du devoir et le désintéressement pour
ceux qui votent ; le zèle et l'amour pour ceux
qui enseignent ; l'obéissance et le travail pour
les futurs enfants de la patrie.

C'est ainsi que la jeunesse doit s'intéresser à
la chose publique ; c'est ainsi qu'elle doit aimer
et servir son pays.

L'OBÉISSANCE ENSEIGNÉE AUX ENFANTS

§ 1

CE QUE C'EST QUE L'OBEISSANCE

Un jour, dans un village éloigné de Paris, un
vénérable curé, entouré de petits garçoris et de
petites filles, à mine bien réjouie et à joues bien
vermeilles, leur posait cette question : qu'est-ce
que l'obéissance ?

Pierre ( c'était un gros garçon de dix ans )
se leva de suite, en faisant signe de la main
qu'il voulait répondre :

- L'obéissance, dit-il, c'est, monsieur le curé,
justement le contraire de ce qu'a fait avant hier
mon cousin Mathieu: ce qui lui a vallu, comme
vous le savez d'être si fort grondé. Ma grand'-
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mère lui avait recommandé de ne pas monter
dans le clocher pour dénicher les nids, et il n'a
eu rien de plus pressé que d'y grimper, le jour
où elle était allée à la ville.

- C'est bien, Pierre, dit le curé; et, quoique
tu eusses mieux fait de ne pas nous citer l'ex-
emple de ton cousin, je vois que tu as compris.

Cependant tu ne m'as pas dit ce que c'est que
l'obéissance.

Une petite fille se leva alors, et d'une voix
plus basse, mais un peu criarde :

- Voulez-vens que je le dise, monsieur le
curé ? demanda-t-elle.

- Je le veux bien, Julie, répondit le curé.
- Eh bien ! l'obéissance, c'est ce qu'a fait

une petite fille dont j'ai lu hier l'histoire. Elle
s'appelait Marie. Sa maman lui avait défendu
de sortir-saus elle de la maison. Un jour qu'elle
était absente, une cousing'de Marie vient la
chercher pour faire une sortie. Marie aimair,
bien sa cousine ; mais elle préféra lui faire de
la peine, et la laisser partir seule plutôt que de
désobéir à sa maman.

- Très bien encore, dit le curé. Vous aussi,
Julie, vous comprenez ce qu'est l'obéissance ;
mais vous ne m'avez pas dit en quoi elle consis-
te : vous n'avez fait que citer un exemple.
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- Qui donc, ajouta-t-il, me dira précisément
ce qu'est l'obéissance ?

Le curé venait. de faire cette question, quand
on sonna au presbytère. C'était une personne
bien pressée qui venait pour un malade. Le
curé se disposa de suite à sortir, et la petite
troupe se dispersa, sans avoir entendu la défini-
tion de l'obéissance.

Vous croyez peut-être que je vais me charger
'e vous la donner, mes enfants ? Point du tout:
et je crois que M. le curé eût été bien embarras..
sé s'il eût été obligé de définir l'obéissance.

L'obéissance est une de Ces choses qui se con -
prennent sans se définir, sans même s'expliquer.
Tout ce que je puis vous dire, c'est que c'est une
vertu, et une belle et grande vertu ; et si vous
voulez quelque chose de plus, écoutez la réponse
que fit un jour un enfant, réponse que les plus
instruits parmi vous ne manqueraient pas de
me faire si je pouvais les interroger.

- Monsieur, être obéissant, c'est faire tout
ce que nos parents et nos maîtres nous coiman-
dent, et éviter tout ce qu'ils nous défendent ;
être désobéissant, au contraire, - c'est ne pas
exécuter ce qu'ils nous ordonnent de faire.

Excellente explication ! Je vous prie de ne
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pas l'oublier. Oui, mes enfants, l'obéissance c'est
cela, ni plus ni moins.

DUMAX.

NOUVELLE LETTRE.

Aux enfants par un ami des enfants, avec une
bénédiction apostolique de Léon XILl.

Mes chers enfants,

Il ya quelques mois, je vous adressais une lettre circu
laire pour demander des prières et des sacrifices en
faveur du Congrés eucharistique de Jérusalem. Des
milliers d'enfants, et vous en étes, ont répondu à mon
appel et les prières, les communions et les mortifications
se sont multipliées, surtout pendant les mois d'avril et
de mai.

Soyez bénis, chers enfants, car vous n'avez pas tra-
vaillé mn vain le Seigneur a exaucé vos piiux désirs
le Congrès a réussi à merveille ; du commencement à
la fin de notre pt lerinage, le Très Saint-Sacrement a
été exalté, sur terre comme sur la !mer, sur les monta-
gnes comme dans les déserts de ;la Judée, à Bethléem
et à Nazareth comme à Jérusalem.

C'est le cas de chanter plus fort que jamais le canti-
que qui vous est cher : Deo gralias, Deo gratias !

Heureux témoin des magniliques triomphes du Dieu
de l'Éucharistie et convaincu que vous y étiez pour
beaucoup, j'ai parlé (le vous dans de grandes assem-
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blées, j'ai dit votre piété et et votre générosité et jai
obtenu plus d'une fois des vivais en votre honneur. Les
oreilles me tintent encore des applaudisements que je
soulevais, lorsque je citais tels et tels (le vos sacrilices :
privations de dessert, aumônes, mortifications les yeux
de la langue, de la volonté, etc.

• J'ai promis alors le vous faire part des joies pieuses
que vous avez procurees aux pèlerins de Jérusalem et de
leur ardente sympathie pour vous. Je tiens donc auj'our-
d'hui ma parole. Mais, pour mettre le comble à votre
bonheur, j'ai une.grande nouvelle à vous annoncer, c'est
que le Pape lui-méme, notre grand Léon XIII, applaudit
à vos ouvres enfantines et vous envoie, par mon inter-
médiaire, sa bénédiction apostolique.

Réjouissez-vous donc et témoignez votre reconnais-
sance en continuant à prier pour le triomphe complet
du Très Saint-Sacrement, car il ne suffit pas qu'il y ait
de belles cérémonies extérieures en son honneur, il faut
surtout qu'il soit Tété dans les cours. Priez toujours
beaucoup pour Notre Saint-Père le Pape, pour les
évéques et les prètres si persécutés, pour la France et
pour la conversion des méchants.

Adieu, chers enflants, je vous salue et bénis le tout
coeur.

H. D., ami des enfants.

P.-S. - Voici le texte de la demande de bénédiction
qui a été faite au Saint-Père et de la réponse que j'ai
reçue :

Le R. P. Durand, soussigné, religieux du Très Saint-
Sacrement et membre du Comité permanent de FOEuvre
des Congrès eucharistiques, humblement prosterné à
Vos pieds, implore (le Votre Sainteté une bénédiction
spéciale pour les milliers et les milliers de petits enfants
qui; sur sa demande, dans toutes les parties du monde,
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ont prié au pied des autels pour le succès du Congrès'
eucharistique de Jérusalem, lequel a si pleinement réussi.

Iuu DuR&ND,

religieux du Très Saint- Sacrement

Réponse : Sa Sainteté accorde volontiers la grâce
dema-fdée.

† FRANÇOIS CASSETTA.

Archevêque de Nicomédie.
Au Vatican, 5 mai 1893.

Au régiment
Que faisiez-vous avant votre entrée au service ?

- Un peu de tout...... Dans ces derniers temps
je jouais d'un instrument.

- Duquel ? A vent ou à cordes ?
- A cordes, bien sûr, puisque j'étais .sonneur A

l'église du village.

- Ah ! mon Dieu f
- Certainement ! Claire perdra Louis, et Louis ne

verra. plus Claire.

Ballendard entre chez un tailleur, dont la porte est
ornée d'un écriteau ainsi libellé " Réparations en
tous genres. "

- Pardon, monsieur, lui dit-il, vous faites toutes
sortes de réparations.

- Oui, monsieur.
Alors Ballendard sort de sa poche un bouton
- Eh, bien ! recousez-moi un veston à ce bouton.
Tête du talleur.

A la police correctionnelle;
- Qu'avez-vous dire pour votre défense ?
- Un seul mot : je n'ai pas psis d'avocat.
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A XESDEMOISELLES VERRONNEAU

POUR LA MNORT DE LEUR MEIR BIEN-AT MIL.

Le bon Dieu qui fait fleurir
Le brillant bouton de- rose;
Le bon Dieu qui fait mûrir
Le finit succulent et rose,

Pour décorer sa maiison
De ces splendeuTz de la terre,
Les cueille â chilque saison,
Par son humble messagère.

Et sous la faux (le la Mort

Qui tranche sans (différence
.Nul ne résiste à son sort
2arcequ 'ell e est siiins clémience.

De ce suprême tiêpas
Qu'accompagne la tristesse,
Elle WIenten(l même pas
Une mère (dans l'ýangoisse.

Mais au-delà du tombeau
S'elève l'âme immortelle,
Pour goûter au ciel si beau
Toute la joie éternelle.

Que la Foi, chères enfanmts,
Calme votre peine amère!
Que vos bouquets odorants

Rjouissent votre mère !..
AuGusTiN LELLIS.
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ASTORY, a st.ory,"1 cricd a nimber of enger
facvd ehidren, 4-s they gî.leîIroundl kind and
grentle Sikter- Agnes, one eýven:ii(g alter sup>per. 'lip
goocl Sister thoughit a, moment a ni thien sîtid ''Cliiv

dieu, if you wvîl1 sit downl and be vtcry quiet, I will
telliyyou one of the s:uhlest btLories yoit undoubteilly
evcrlheard. " The children liurrieclly ot)t;uiied -e;t.s and
s0o1n breathless silence' prev<iilel iii tie reoon. Sister
Agiles tilin began. lier tory :Olne gloolny fihorniuig
iii winter a laborer wvas W anît te set ont te work wvhen
hie etopped, and turiîg te lus wife said, 1' There
hiashbeen suc-h au aml'ul thaw that if the rain sets in
the water will ri-,e very highi, andc, as the children
ha;ve te pass tite fond on thieir way to sehll, yeu
liaa better keep them liom, today. Il This w'as in
tle vai-ly days in sýOutlxwn-1 Illinois whien the People
couini', afflord briliges icrosi strQains, but liad an
oh! plan k thrown aeross the nairowest pu to ana
wcr. the purpese of m bridge, wluehi in stor-my ve-
thier wvas ,noerzially very da ugerous The children
Alice -uid K:itie, two j)reu.ty re'y*cle& ked girls, aged
live and seven years, jeined ~In the request, but the
nmether protested, and(, as lier wilI wvas la w, the
father canghit hiis littie înaids iu one loviniz enibrace,
and with an affectienate good-bye kciss sai(1, " God
bless iny littie girl,, and turiîing, went off to

Afteir lier litisbeird's departure, the mnother prepared
the littie girls for sehiool. Katic, thie eider, w<is clad
lu a warni duffle gray cloak, and as cloaks were
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expe-sive in those (lays, people in'nmoderate eircums
tances couild not afford tivo of thieni, so ilhe mothei-
got lier ow'n îvari lne-h for lit11e Alice, and
îurning t0 ICatie, said "Be sue, Mien you couic
hoine,to Nvrap it around lier and knot it tighit, juist
leaving onc hiand free to hiold by. Nowv bc good girls,
and bosten to school. Il The inother watched hier1

litleý lls lltil tley were quite out of sigi.She

but sluc knows not w'by. In à littie while the storm
set in and raged fiercely duiring the entire day. Nigbt
cqnio on, and soon thie father retirned frorn bis claily
workI WiLlh a eh),erlul .111ile on bis fi.ce, for in his
pocket lie liztd a treasiire hi(flden for biis litie mies. IL
was-a Cima oy, thnt, lie bought on his way home.
Hie whistlcd a, mer-y vlne Co let his hitt1e Oflcs know
lie ivas corning. but no little, siniling faces came to
greet imi. H-e hutrriedi inb the lieuse, :and his first
wvords ivere d ave tie ebid(ren corne ? Il The
ansmver waýs 11;o. -' To Lhrow down bis tools and
lighit the 01(1 craclced lainîern was butt a rnonient's
auct' and, rtushing out, lie gels a iieighipor to go with
hlm. fis fitiii do- foUowed the trachs te child-ren made lu the niornizig. At last ho -started toward-
hlie creck, and sitting on the banîr, gave a Piteous
cry. Brenthlessly, the father hnirried toward the foot-
bridge, xveethe cbildrcn crosscd. It was gone. But
biark !anîid the roaring waters the father baard a
low sob. Quick as thoilght lie le.aped into the waters'
and soon feit a huddled lira.p half in the water. My
baby, Il lie cried. The neiglibor hurried to flhe spot.

and îiere a Caie îvith a face as wblite and ghastley

as a sheeted corpse, himf hidden in the water. AI-
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s thoughi alive, lier pale, bliie lips werc drawn wide
ýiapart and her half-closed eyes were fiixed uipunisome

dl dark object conceLle< ini the i'ater. Upozi loolzing
e dloser the fâther saw the rigid band if littie Alice,
t grasping ICt es VSS in a death girp. As they lifted

slier frorn the water bier lovely littie hiead hung like a
r broken snow-drup. The rnother's List injunction mias

obeyed only too well, for the knot of the ý,hwl aiffor-
<led a faital hiold to the scrag that hield and pinnied
lier iii the water 'I But for ms foolishness about that
.hawl biie migit, have lived, strîîggling like Matie,"
were the thoughits thait griève the wretlied mother's
hecart, whien she hiea«rd ail.

Ail that nighlt littie Katie turned fron± ý,ide to side
in- a high. fever :soin <ines inurînuring, " -She wvou't
niove. "And Io !ve wlc n orning caine lier raven
black liair wa1s White as tlie driven snow. " Às the
sîster finishcd bier 8tory she looked up and -mis îîot
surprised to see lier little tisteners uising their hand-
kerclhiefs plenï.ifully. Silence enstied, until one littie
girl, over-coining, lier emiotion. tslz-,d softly Il But,
-what becaie of Katie ? *" The sister sîniled sadly
andl said :" After lier adrenture in the wvider s9he
w.is alwvays s-ad and tlioughtftif, and nfter ,lie grew
older she left home and changed lier nanie. " But
-what, is lier marne now ? " abkecl the chuiidren. The
sister replied, " Sister Agnes. " -&vla.ilaria.

PROVERBES.
Ne confie point à un autre ce que tu peux fatire

toi-mê6me.
Que ta candeur soit nette et pur'e comme les pre-

rniersrayons de l'aurore.
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Ne parle jamais vd'un aibre avant d'avoir vu le
fruit qlu'il rapporte.

Qui donne son bien avant (le mourir, s'apprête à bien
soliffri r.

Si tu veux vivre sait), fais-toi vieux (le bonne heure.
Lorsque hi, tête est, pleine de vapeurs et (le nuages

la lumn-ière, ne peut y entrer.
Où eiýtre le vin, 1la1 pudeur en sort.
Où le vin est en pouvoir, le silence n*y peuit rien.
Qui du vini est amii, (le soi-même est ennemi.
Celuil qui vient sans être invité, s'en va sans qu'on

Ieý% remercie.
Il ne faiit pas bon d'arriver le dernier à un festin

et le premier à une quiere!le.
Pomme mangée cen contenitemient, vaut mieux que

Perdrix en tourment.
Il fatt faire les mor01ceaulx, Suivant la grandeur de

la, bouchie.
Si le vilain coninaissait le goût et la sa'veur de Il

poule enjanivier,il n'eu laisserait pa.s une au poulailler.

PETITES NOUVELLES

La grippe sévit dle nouveau cii lusieurs pays.
L'hon. R. Laflamime se réconcilie avec l'Eglise,

avant de mourir.
Sacre (le Nilgr ILarocq'îe., nouvei évêque de Shier-

brooke. Cérémniiie religieuse les pl us imposantes.
Grands suesel'exposition ca nadi enne à Chlie.io
Nos démr>tés sont en session à Québec.
Danvs le camp :'îe. c'est le titre d'une brochiure

récente.qui fai t du bruit. Elle a pour auiteur l'écri-
vain p)opulatire connu de Ltus, le R. P. LcseOM
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'MES V(ŒUX

Je veux à cet instant où nait a l'horizon
La première lueur d'une si belle aurGre,
Que mon âme se fonde en un doux abandon

Au bon Dieu qu'elle adore.

Et mon Dieu recevra dans ce suprême élan,
Vers ses bras caressants,un pauvre enfant qui l'aime
Puisque c'est aujourd'hui le premier jour de l'an

Et fête pour Lui-même.

je veux lui demander à ses pieds, à genoux,
Tous nos besoins que voit sa bonté secourable,
Qu'il ouvre son trésor et répande sur nous

Sa grâce indispensable.

Je me contenterai, ne spécifiant rien,
De prier le Seigneur de nous dire que faire
Ce qu'il ious faut à tous il le connait si bien

Ce qu'il faut pour lui plaire.

Sur l'univers entier en ce grand et beau jour
J'implorerai les fruits de sa sainte clém,-nce,
Aussi le feu sacré de son divin amour,

Je m'abaisse et commence ..... ........

AUGUSTIN LE.LIS.

Saint-Zotique, i janvier 1894.
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CHRONIQUPE SCIENTIFIQUE

( Pour le COUVrNT. )

lo HISTOIRE NATURELLE.

Détails intéressants sur les moineaux domestiques
des Indes Orientales.

Ces renseignements ont été publiés par M. le Lieute-

nant I. E. Barnes dans le Journal de la Société d'His-
toire naturelle de Bombay. A Deez.a, un couple de ces
oiseaux avait béti son nid dans des andouillere servant
de'patères et placés dans la virandah. On autre couple
s'était approprié une boite à savon laissée dans la salle
de bain et, bien que leur nid eût été détruit plusieurs

fois, ils s'obstinèrent à le reconstruire jusqu'au moment
où on les laissa tranquilles par pitié. Un troisième

couple lit également son nid dans une cage à oiseaux
vide accrochée au mur. Ils v élevèrent leur couvée,
sans se laisser déconcerter quand la cage était, comme
il arrivait fréquemment, décrochée et montrée aux visi-
teurs. Un jour même que les œufs avaient été enlevés,
les oiseaux tirent un tel tapage que les locataires dlurent

les leur retrouver. M. le lieutenant Barnes ajoute que

ces moineaux s'acharnent contre leur image. quand ils

l'aperçoivent dans une glace et se battent avec elle tout

le long du jour. Ils ne cessent qu'à la tomnbee de la

nuit, mais pour recommencer le lendemain C'est au
poiut qu'il faut couvrir les miroirs et les places.

A. GAIIDEFRV.
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ESETALS TO BUSjINESS SIJCCESS

Il'11E LiriLE OSnT lO-RZFEPýLR".

Mook-keepïng Pt a glance.-
A ]3Y EXPERT J T. Bflnrm.L

CODASIMPLE AND CONCISE 'METHOS> 0OP PRACIscxA Blx-
co l) PY.PsN, vsith Iiitsnxctit)ii for the pi-opey keephig of

Books of Ai!rouiits and Nunicrous E-xplanations anud
BOOK- Terise sil a Comumercial businiess showixg anBOOK ENTRL SF1 (,F BOOKES BASE) UMON ACTUALTRA.NS,%.uase

II0W TO TAXE OFF A TRIAL 3ALANCE SLWHET;
EEPE AND }INAL. Cwmsr AND BALANCE ACCOUST5. BQUATION

beîug conversation betweex. teachor andi studeut, etc, etc.
iGovt aining 144 pages, size 5 x 23, iuches, botnd in Flex-

- - bloJinsia price.50 ets., xvith indlex 75 ete. postpa id.

Quick THE EXPERT CALCULATOR.
A complote comupendiumi of short-cuts iu Addition,

at Multiplication, Fractionq, ]ecimals, I)ivision, l'or-
centage, Iuiterest, Profit and Loss, Equation o! I'ay-

Figures. illents, Mensuration ;Brick and Nfasoiiry Slcasureineut,
AMtusnbo AND Tmnicm AnITIIîMe1-rmC. 128 pages, size, 5 X 23,
boiind iu leather and îuide.xed. 1rice 50 ets.

'-XCELSIOR WEBSTER SPELLER Aý:n
§! DEFINER o! the Eulglish Language. OverCorrect 25,000 womds and de-fiiitioiis. lime work is splier, pro-

nouineer and defluer ail in onme. A ready-rofece
Lexicon. It lis uo superior. 320 pages double columuii;

Speller. wveight 2 oz. ;size 5 x 23 iluches. lound ils Russia-loather
- auid sudexed l'rice, postpasd, 50 cts.

*Aily of the above books sent postpaid on receipt of price. Agents
wanîted.

EXCELSIOR PUB. HOUSF,
1-9 et 8 1 Beekman St., N. Y.

0- CUT TRIS OUT AND USE FOR COPY -M
UNE NOUVELLE DE FRANCE

Un Editeur d'lîîages, bien connu au Caîîuda, Mons.
P'ANNIE 1, un de îîos frères de France vienît de recevoir
%lu ýSaîu P"ùre. Lion XIII la Croix dt, Chivalier de lVOrdre
Pontilical (le SI; Grégoire le Grand. Les lînages PAN-
iN1IR sontL très répanîdues et très aimnées dans nos con-
trees ;les nîombreux anis qul'a Moîns. PA NIR aîs
tout le Canada et cenx qui aimnt la jrctoîdans les
Images se réJouiroîît del. cetto hate et mitedistince-
Lion. Nous recommanndons à Ilos Iectric'.s les images de
lau maiso-n 11111uim., 3, 'Ilid Vioix C'lwhis- ari-.
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~LA MÉDECINE
-~SUPÉRIEURE

-~pour toutes les formes des I
-- ~maladies du sang, "

C. La Salsepareille
Eue&-

la restauratrice
S et la conservatrice -

de la santé.
E ELLE EN A GUERI D'AUTRES,

S elle vous guérira.

U 2 MOYFEN FCL DE VENIR EN AIDE A
D- DE PAUVRES IMISSIONS.

Rculeilez les timibres-î;eýstes oblitérés de 'boute
ntniiiC(s et (le LtiUs paYs et einvoy( Z-1es ali Rêv. P. M.

Veu1illez donner (le sulite votre adresse et Vous rece-
vrez avec les renseignemients nécessaires un bea*
S ouveni r des Missions d'Ham moniton.


